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ýSuite.)

connaissant à présent la nature de l'inflammation, disons que -
ques mots de son traitement. On en recommande deux, tout à fait
opposés, tout à fait différents l'un de l'autre,- traitement anti-
phgistique et le traitement .supporlant, ou e-»eetar.t, parce qu'il
consiste à supporter les forces du patient, afin qu'il con:erve assez
devitalité pour réparer les ravages faits par la maladie.

Pour étaiblir la supériorité de l'un de ces deux traitements sur
l'autre, il faut, premièrement, connaitre la cause de la maladie et
roir ensuit-e lequel des deux traitements peut la faire disparaître le
plasficilemnent; car le :not traitement veut dire tout siraplemen;

.-emettre les organes àX leur état naturel, en fais:nt disparaître in
cause qui a prodc.it le désordre.

S'il n'y avait qt'unc seule cause pour l'inflammation, la question se-
itbien vite r4èsolue. Malheureusement. ces causes sont oxtrêmoment

tombreuses, etpresqu'aussi variées qre les éléments qui nous environ-
Dent. Toutes les substances.de la nature un effet .gissent sur notre

rps. Les unes ont uni action ~ieufaisante. telles que l'air que nous
!espirons, les substances qui nous servent de breuvage et d'aiinents,
Slunière, la chaleur et..; mais elles peuvent être la cause de

'alie, si elles ne se trouvent pas en proportion convenable av-
asbesoins corporels: les autres produisent inéviabiement un mau-
Is effet sur no organisme, tel les que les gaz délétères, les mis-
ts, les aliments de mauvaise nature, etc., ainsi que l'actiou directe
la matière sous diverses Iormes. comne armes à feu, instruments


